
Culte des Rameaux 2 avril 2023, 10h à Palézieux 
Bénédiction de la fin du catéchisme et confirmations 
 
Prière d’illumination 
Quand je risque une parole, Seigneur,  
Qu’elle monte en moi de ce lieu où tu viens à ma rencontre ! 
Quand je risque une parole, Seigneur,  
Qu’elle soit comme un chant clair pour appeler les autres à la vie ! 
Quand je risque une parole, Seigneur,  
Qu’elle soit comme l'eau fraîche puisée à ta source vive ! 
Et quand je risque un geste, Seigneur,  
Qu’il parle encore de toi comme un signe bienfaisant ! Amen 

Suzanne Schell 
 
Lecture  
Jean 4.6-10.13-15.23-26 
 
Message 
D’authenticité et de diversité comme d’amour et d’eau fraîche 
Chers jeunes, le caté c’est aussi une prise de risque ! Vous ne le saviez peut-être pas ?! C’est 
un risque pour celles et ceux qui vous ont accompagné tout au long de votre parcours, parce 
qu’ils vous ont donné un peu d’eux-mêmes, parce qu’ils vous ont partagé leur foi et la foi 
c’est quelque chose de très personnel. Ils se sont exposés en quelque sorte. Le caté ça a été 
un risque pour vous aussi ! Même si vous ne vous en êtes pas aperçu ! Les histoires, les 
paroles qui sont dans la bible peuvent déplacer, bouleverser et même parfois transformer. 
Apprendre à connaitre Dieu, rencontrer Jésus ça change la vie – comme l’a expérimenté la 
Samaritaine dans le texte que nous venons d’entendre ! 
 
Lorsque je vous ai rencontrés, à la fin de votre parcours de caté, j’ai été très touchée par 
deux choses qui me semblent représentatives de votre volée : l’authenticité et la diversité. 
L’authenticité de chacune de vos personnes et de vos démarches de foi ; la diversité de vos 
parcours et de vos horizons. L’authenticité c’est être vrai ; et être vrai c’est oser prendre des 
risques. La diversité est présente quand on assume les différences qui existent entre nous ; 
et ça aussi c’est une prise de risque. 
 
Avec une petite équipe, nous avons décoré le temple pour notre fête ; parce que les 
Rameaux, c’est de la joie, c’est des couleurs, c’est une foule qui acclame Jésus ; parce que les 
Rameaux, c’est de la joie, c’est des couleurs et c’est une assemblée qui se réjouit de votre 
existence, chers Romane, Audrey, Trystan, Josias, Mike et Noé ! 
 
Ces tissus disent aussi quelque chose de la diversité par les différentes couleurs que vous 
voyez. Ces tissus peuvent aussi représenter l’authenticité dans le sens qu’ils laissent passer 
la lumière, comme un cœur ouvert laisse deviner l’être profond. 
 
L’authenticité et la diversité semblent être en trame de fond du passage choisi pour notre 
culte :  
 



On parle de la rencontre entre Jésus et la Samaritaine encore aujourd’hui d’une part parce 
que cette femme a été très vraie. Pour une raison que nous n’allons pas détailler ici, elle 
était jugée, mise à l’écart par les gens de son village. Elle n’a pas eu honte d’être elle-même 
face à Jésus ; et celui-ci lui a montré comment être encore plus près de son propre cœur. A 
celle qui venait puiser de l’eau en plein midi pour fuir les autres femmes, Jésus a montré la 
soif qui est encore plus forte que la soif de l’eau fraîche dans le gros de la chaleur ; Jésus, par 
ses paroles vraies, a permis à la Samaritaine d’être en contact avec sa soif la plus profonde. 
Soif d’amour ? Soif de Vie avec un grand V ? Soif de vraies relations ? On ne sait pas très 
bien ; et c’est mieux ainsi. Car chacun peut y voir ses propres soifs. « Quiconque boit de 
cette eau aura de nouveau soif, dit Jésus ; mais celui qui boira de l'eau que je lui donnerai 
n'aura plus jamais soif : l'eau que je lui donnerai deviendra en lui une source d'où jaillira la 
vie éternelle » (vv. 13-14). 
 
On parle de la rencontre entre Jésus et la Samaritaine encore aujourd’hui d’autre part parce 
que Jésus a opéré un bouleversement dans les pratiques religieuses. La Samaritaine 
cherchait à savoir s’il fallait adorer Dieu sur la montagne, comme le faisait son peuple, ou à 
Jérusalem, comme le faisaient les Juifs. Jésus a ouvert une voie nouvelle : il ne s’agit plus 
d’adorer ici ou là, mais en esprit et en vérité ; il ne s’agit pas de susciter différentes religions, 
mais de générer de la diversité par la relation personnelle de tout-un-chacun avec son Dieu. 
Car adorer en esprit et en vérité c’est laisser libre cours à la singularité de qui on est ; c’est 
laisser libre cours à ce que l’Esprit de Dieu souffle à notre propre esprit, à notre cœur 
profond. 
 
La fête des Rameaux rappelle la joie de la foule bariolée de mille couleurs, adorant Jésus 
comme un roi, chacun y ajoutant sa note personnelle. 
 
En vous rencontrant, j’ai découvert beaucoup d’authenticité en chacune et chacun de vous, 
chers jeunes ! Quant à la démarche de foi que vous vivez aujourd’hui, je vous ai perçus à 
l’écoute de votre cœur profond, à l’écoute de ce qui est juste pour vous. En vous 
rencontrant, j’ai apprécié la belle diversité qui caractérise votre volée. Vous m’avez parlé de 
la détermination à vivre un long séjour linguistique à l’étranger, d’une fierté liée au travail de 
la terre, du bonheur d’arriver au sommet d’un 4000, de la joie à pouvoir prendre soin des 
autres, du courage à suivre sa propre voie, ou encore de la reconnaissance de pouvoir 
s’inscrire dans un continuum. 
 
Quel que soit votre horizon, quel que soit votre chemin, restez à l’écoute de votre cœur 
profond. Là se trouvent les sources de la vie (Pr 4,23). Comme la Samaritaine, restez à 
l’écoute de vos soifs profondes et n’oubliez jamais que l’eau que vous donne le Seigneur 
deviendra en vous une source d’où jaillira la vie éternelle. 
 
Et pour nous tous, en écho avec le texte biblique, je souhaiterais terminer mon message 
avec cet encouragement d’une mystique du 11e siècle : « Regarde-toi : tu as en toi le ciel et 
la terre ; tu peux faire de ce monde un ciel sur la terre ! » 
 
Amen 
 

Véronique Monnard 


